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61  Ce qui vous attend en PremièreLa classe de Seconde vous a initié à votre nouvelle vie de lycéen. Vous savez que vous devez manifester autonomie, eﬃcacité, exigence, tout en développant votre culture et vos compétences à l’écrit comme à l’oral. Pour y parvenir, un seul mot d’ordre : le travail , régulier, approfondi, méthodique.A. Des objectifs et des compétences approfondis Développer votre culture littéraire et artistique grâce notamment à l’appren-tissage de l’histoire des arts. Développer votre conscience esthétique, ce qui vous permettra d’apprécier les œuvres, d’analyser les émotions qu’elles procurent et d’en rendre compte à l’écrit comme à l’oral. Continuer l’étude de la langue, comme instrument privilégié de la pensée, comme moyen d’exprimer sentiments et idées, comme possibilité d’exercer votre créativité.  Former votre jugement et votre esprit critique. Acquérir une attitude autonome et responsable, notamment en matière de re-cherche d’information et de documentation, et utiliser de façon raisonnée les technologies de l’information et de la communication (Internet)B. Objectif bac !1. LE TRAVAIL SUR LES OBJETS D’ÉTUDEEn classe de Première, plus encore qu’en Seconde, vous aurez comme perspective les Épreuves Anticipées de Français au bac que vous passerez en juin et début juillet. Vous approfondirez les objets d’étude abordés en Seconde. Quatre objets d’étude communs à toutes les séries générales de Première :– Le personnage de roman du e siècle à nos jours ;– Le texte théâtral et sa représentation du e siècle à nos jours ;– Écriture poétique et quête du sens du Moyen Âge à nos jours ;– La question de l’Homme dans les genres de l’argumentation du e siècle à nos jours.Aborder le français en Première

7 Deux objets d’étude spéciﬁques pour l’enseignement de littérature en Pre-mière L :– Vers un espace culturel européen : Renaissance et humanisme ;– Les réécritures du e siècle jusqu’à nos jours.2. LES ÉPREUVESVous travaillerez en séquences les épreuves de l’examen.À l’écrit, coeﬃcient 3 en L, 2 en ES et S ; durée de l’épreuve : 4 heures le jour de l’examen.  Une ou deux questions transversales – à traiter en 1 h 30 maximum – portant sur un corpus de un à cinq documents (textes, éventuellement images) constitué selon un objet d’étude (sur 4/20 en L, ES et S). Les trois sujets d’écriture – au choix lors de l’examen, à traiter en 2 h 30 mini-mum – (sur 16/20 en L, ES et S) : – le commentaire : c’est l’analyse organisée d’un texte littéraire, dans sa forme et dans son fond, en expliquant son sens, ses procédés, ses enjeux. Le commentaire comparé , qui peut être proposé aux sections générales, confronte deux textes voisins pour montrer les similitudes et les divergences de sens, de forme, d’en-jeux, de visées.– la dissertation : c’est un devoir argumentatif soigneusement organisé et illus-tré d’exemples empruntés au corpus et à toute la culture de l’élève, qui résout une problématique littéraire liée à un objet d’étude.– le sujet d’invention : il consiste à rédiger un texte en respectant certaines contraintes d’écriture. Il peut s’agir d’une lettre, d’un discours, d’un monologue, d’un dialogue, d’une critique, d’un essai, d’un article, de la transposition d’un texte du corpus dans un autre genre, un autre registre, etc.À l’oral, coeﬃcient 2 en L, ES, S. L’interrogation porte sur le travail de l’année. Vous en présenterez le descriptif à l’examinateur qui vous proposera de résoudre une problématique sur un texte issu d’un groupement ou d’une œuvre intégrale. L’épreuve se déroule en deux temps après une préparation de trente minutes : – un exposé de dix minutes noté sur 10 destiné à résoudre la problématique pro-posée par l’examinateur dans une lecture analytique du texte ;– un entretien de dix minutes noté sur 10.

83. LE JOUR DU BAC Tenue, matériel et comportement– Habillez-vous correctement, dans des vêtements sobres, où vous êtes à l’aise mais sans désinvolture ni laisser-aller. Soyez à l’heure.– N’oubliez pas votre convocation, votre pièce d’identité, et, pour l’oral, votre descriptif, vos manuels, œuvres intégrales et documents photocopiés en double exemplaire , un pour vous, un pour le jury. Apportez de quoi écrire et de quoi eﬀacer. Brouillon et copie sont fournis.– Prévoyez de quoi vous restaurer ; l’épreuve écrite est longue, l’attente dans les couloirs lors de l’oral aussi.– Dans la salle d’examen, éteignez votre portable. Il ne peut servir de montre.– Les examinateurs sont à la fois exigeants et bienveillants.  Trucs et astuces– À l’oral, pendant la préparation comme pendant votre prestation, exploitez votre descriptif et vos documents de façon à illustrer vos arguments, à enrichir vos réponses.– Comprendre le sujet : lisez-le plusieurs fois et recopiez-le sur votre brouillon. Déﬁnissez  tous les mots et relevez  les connecteurs logiques. Soyez attentif aux consignes, contraintes et attentes de l’exercice. Précisez la problématique  à dé-gager de l’exercice, du texte proposés.– À l’écrit, relisez votre copie, non pas à la ﬁn de l’épreuve quand vous êtes ex-ténué, mais au fur et à mesure, dès qu’un paragraphe, ou même une phrase, est couché sur le papier. Les fautes sont généralement pénalisées jusqu’à deux points sur 20.– Soyez attentif au temps. Minutez préparation, rédaction à l’écrit, prestation orale. Vous ne devez jamais changer de sujet en cours de route.2  Conseils générauxA. Comment travailler eﬃcacement en cours ? Soyez attentif. Participez activement. Soignez la prise de notes.

9Aborder le français en PremièreB. Comment travailler eﬃcacement en dehors des cours ? Anticiper et s’organiser.Votre agenda est toujours à jour, consultez-le constamment avec le cahier de textes numérique mis en ligne par votre profes-seur sur le site du lycée. Ne faites jamais votre travail du jour au lendemain, sauf si, par exception, c’est exigé par le professeur. Imposez-vous un planning ou un programme, une grille de répartition hebdomadaire du travail. Imposez-vous des objectifs clairs, réalistes, des échéances. Acquérir et approfondir des méthodes. Apprenez par cœur et révisez réguliè-rement la méthode donnée par le professeur pour les exercices type-bac : lecture analytique, commentaire, dissertation… Consultez et appliquez systématique-ment ces conseils méthodologiques au moment d’eﬀectuer le travail demandé. Mémoriser. Les cours doivent être appris et mémorisés progressivement. Pour cela, relisez, précisez, éventuellement corrigez, et révisez le soir les notes prises dans la journée. En ﬁn de semaine, relisez l’ensemble, apprenez par cœur les plans  des cours, celui des lectures analytiques, commentaires de texte ou dissertations par exemple. Le travail d’équipe et le travail personnel– N’hésitez pas à discuter avec vos camarades pour comprendre un sujet, réunir de la documentation, réﬂéchir à des problématiques, préparer un oral.– Complétez le cours par des recherches personnelles. Votre professeur ne peut diﬀuser, dans le cadre étroit des horaires, toutes les connaissances attendues d’un élève de Première. À vous d’assimiler un indispensable panorama d’his-toire littéraire, la biographie des auteurs, les caractéristiques détaillées d’un mouvement artistique. – Approfondissez votre culture : lisez des revues, fréquentez assidûment les salles de théâtre ou de cinéma, faites un usage raisonné de la télévision.

10 Chapre1Le personnage de roman  du XVII e siècle à nos jours1Les personnages de roman  aux XVII e et XVIII e siècles 1 Le XVII e siècle : des personnages sous inﬂuences…● Les  romans héroïques précieux  de Mlle de Scudéry (1607-1701) sont écrits dans un esprit épique : les personnages sont  marqués par le modèle des héros antiques. Clélie  est un roman à clés qui contient la fameuse « carte du tendre ». L’Astrée  d’Honoré d’Urfé (1567-1701) est un  roman pastoral qui a connu un grand succès. Les  amoureux, Astrée et Céladon, illustrent le goût de la préciosité pour l’analyse des sentiments.● À l’opposé des héros « parfaits » des romans précieux, on trouve les  personnages réalistes des romans comiques, dont les aventures sont parfois sordides. C’est le cas dans L’Histoire comique de Francion (1623) de Charles Sorel. On peut y  déceler l’inﬂuence du roman picaresque espagnol : le picaro est un personnage d’aventurier errant, un gueux généralement sans foi ni loi.● Le chef d’œuvre du roman classique est La Princesse de Clèves de Madame de la Fayette (1678). À l’opposé des romans baroques, l’intrigue y est dépouillée : il y a une unité d’action qu’on ne trouvait pas jusque-là dans le roman. Tous les personnages reﬂétent les traits idéaux des courtisans prestigieux de Henri II :« Ce prince était un chef-d’œuvre de la nature ; ce qu’il avait de moins admirable, c’était d’être l’homme du monde le mieux fait et le plus beau. » (Madame de la Fayette, La Princesse de Clèves, 1678)● Cependant, à l’époque classique, les romans connaissent surtout des  détracteurs. Les prédicateurs de l’époque leur reprochent leur invraisemblance et leur nocivité : ils divertiraient de façon malsaine, et encourageraient les  passions. Boileau lui-même les critique sévèrement.Dans un roman à clés, les personnages représentent des personnes réelles.

11 Types de romans Types de personnagesExemples de romansExemples de personnages Les romans d’aventures sociales Un personnage entreprenant qui est à la recherche de la réussite et aﬀronte des obstacles pour avoir sa place dans la société.Gil Blas de Santillane, Lesage (1735)La Vie de Marianne, Marivaux (1741)Dans  La Vie de Marianne , l’héroïne, orpheline et courageuse, doit trouver un statut social et faire face à des diﬃcultés. Les romans libertins Un personnage hédoniste, libre penseur et inconstant. Les Égarements du cœur et de l’esprit, Crébillon-ﬁls (1736)Les Liaisons dangereuses , Choderlos de Laclos (1782)Le Vicomte de Valmont, dans les Liaisons dangereuses, séduit et abandonne Madame de Tourvel par simple déﬁ. Les romans philosophiques des LumièresUn personnage critique face à la société qui l’entoure, analysant le monde qu’il découvre au ﬁl de ses aventures.Les Lettres persanes, Montesquieu (1721)Jacques le Fataliste, Denis Diderot (1773)Deux Persans, Usbeck et Rica, partagent leurs impressions à propos d’un voyage en France. Leur regard neuf sur la société parisienne débusque tous ses travers… Les romans pré-romantiques Un personnage sensible qui exprime ses élans passionnés de façon lyrique.La Nouvelle Héloïse, Jean-Jacques Rousseau (1761)Saint-Preux et Julie s’aiment : leur correspondance reﬂète leur vertu et leur passion.Exres  & Sujt 2  Le XVIII e siècle : la naissance du héros de roman moderneUn personnage hédoniste  fait passer avant tout son propre plaisir.

12 2Le XIX e et le XX e siècle : du triomphe du roman à la crise du personnage1 L’idéalisation du personnage romantique● Victor Hugo (1802-1885) en revient à une conception épique du roman : l’au-teur doit dramatiser les événements, pour leur donner un sens symbolique, en procédant par scènes et tableaux. ● Dans Les Misérables, Hugo élève jusqu’au mythe le personnage du forçat Jean Valjean, et deux enfants, Cosette, image de l’innocence persécutée, et Gavroche, emblème du courage et de la liberté. 2 La modernité du personnage réaliste● Le projet titanesque de La Comédie humaine de Balzac (1799-1850) est inspiré de L’Histoire naturelle de Buﬀon, puisque la société ressemble à la nature. Les personnages sont donc autant de « types humains ». Mais son projet a aussi un aspect politique : l’éducation, la religion catholique, la mo-narchie sont présentés comme les fondements de la vie sociale. ● L’idéal romanesque de Flaubert tend à la représentation ﬁdèle de la vie. Son eﬀort d’objectivité est perceptible dans ses romans. Parfois, les personnages disparaissent même derrière les objets qui les entourent et dont ils ne semblent être qu’un prolongement, comme dans la longue description de la casquette de Charles Bovary, au début du livre. Flaubert met en avant l’importance du style, et chez lui, l’esthétique, la quête du beau est essentielle. 3 Le personnage expérimental du roman naturaliste● Zola veut analyser dans ses romans l’interaction entre l’individu et son milieu. Il emprunte directement à la réalité la matière de ses livres. Pour le chef de ﬁle des naturalistes, le roman est un véritable « document humain » scientiﬁque. Zola s’est d’ailleurs beaucoup inspiré des doctrines de Claude Bernard en ma-tière de médecine expérimentale. Il fait l’éloge de la description  parce qu’elle permet de dresser « un état du milieu qui détermine et complète l’homme ».1   Le personnage de roman du XVII e siècle à nos joursLa Comédie humaine est un ensemble de 137 ouvrages, dont 95 romans !

13 Exres  & Sujt 4 Le xxe siècle : la crise du personnage● Dans les années 1920, des romanciers comme Marcel Proust, Virginia Woolf ou James Joyce mettent l’accent sur la multiplicité des sensations, qui « épar-pillent » les personnages. Avec eux, le roman suit les tortueuses subtilités de la conscience ﬂuide et complexe de l’individu.● Dans les années 1930, Bernanos, Malraux, Hemingway en reviennent à un personnage fort. Leurs héros sont très engagés . Ils s’intéressent au destin de per-sonnages aux prises avec l’histoire , qui cherchent à donner un sens à leur vie. Dans La Condition humaine de Malraux, l’idéal de Kyo, le héros révolutionnaire, est clair : « Sa vie avait un sens : donner à chacun de ces hommes que la famine faisait mourir comme une peste lente la possession de sa propre dignité ».● Les années 1950 et le nouveau roman  proclament la mort du personnage :  selon  Robbe-Grillet dans Pour une théorie du  roman , le personnage fait partie des « notions  périmées ». Pour lui, c’en est ﬁni de la conception  traditionnelle du roman, vu comme « l’analyse d’une passion ». C’est, selon Nathalie Sarraute, parce que le roman est entré dans « l’ère du soupçon » ; le lecteur n’a plus conﬁance dans le romancier. ● Nathalie Sarraute cherche à rendre ses romans « grouillants de vie » ; elle nous fait plonger dans une conscience anonyme pour saisir le foisonnement des  sensations. Elle mêle récit, dialogue et « drames minuscules » qui se jouent à la limite de la conscience.« Le personnage dépouillé de toutes ses prérogatives, de son caractère, réduit à n’être qu’un trompe l’œil, une survivance, un support de hasard. Ce personnage est souvent confondu dans un groupe que désignent de simples pronoms pluriels » (Nathalie  Sarraute, Nouveau roman, hier, aujourd’hui, 1972)Le nouveau roman est un mouvement littéraire des années 1942-1970, qui rejette l'idée d'intrigue, et même la nécessité de personnages.

14 Les grands principes du récit1 La focalisation● Pour raconter une histoire, le romancier doit dé-cider qui perçoit les événements rapportés : c’est la focalisation. ● La focalisation externe On ignore les pensées des personnages, l’auteur s’eﬀace : le compte rendu des ac-tions est fait de façon impartiale. Seul ce qui est visible de l’extérieur est raconté.« Au bout de la rue Guénégaud, lorsqu’on vient des quais, on trouve le passage du Pont-Neuf, une sorte de corridor étroit et sombre qui va de la rue Mazarine à la rue de Seine. » (Émile Zola, incipit de Thérèse Raquin, 1867)● La focalisation interneUn seul personnage perçoit les événements : seules ses pensées et ses sensations sont connues, grâce à la présence de verbes de perception, au vocabulaire des sentiments. On ignore donc ce que le personnage lui-même ne connaît pas. Ce point de vue subjectif favorise l’identiﬁcation du lecteur au personnage.« L’œil de Julien suivait machinalement l’oiseau de proie. Ses mouvements tranquilles et puissants le frappaient, il enviait cette force, il enviait cet isolement. C’était la destinée de Napoléon, serait-ce un jour la sienne ? »  (Stendhal, Le Rouge et le Noir, 1830)● Le point de vue omniscient (ou focalisation zéro)Le passé, le présent, les pensées et les sensations de l’ensemble des personnages sont connus. Le romancier prend plus d’importance dans le récit, il surplombe les  événements. Le lecteur peut connaître des choses que certains personnages  ignorent. « Si dans les premiers temps de sa liaison, l’étudiant s’était cru le maître, madame de Nucingen était  devenue la plus forte […]. Était-ce en elle un calcul ? Non ; les femmes sont toujours vraies, même au milieu de leurs plus grandes faussetés, parce qu’elles cèdent à quelque sentiment naturel. » (Honoré de Balzac, Le Père Goriot, 1835)31   Le personnage de roman du XVII e siècle à nos joursLe mot focalisation  vient de la photographie : c’est le foyer à partir duquel une photo est prise.

15 Exres  & Sujt ● Il y a deux modes principaux de narration. Le narrateur extérieur au récit ra-conte l’histoire à la troisième personne : il semble absent du récit. Le narrateur- personnage  est en revanche directement présent dans le récit : il le raconte à la première personne, en tant que héros ou personnage témoin.● Le nouveau roman a beaucoup joué sur le statut de l’auteur et du narrateur. On y trouve des modes d’énonciation originaux : le narrateur peut s’adresser à lui-même, le « je » et le « il » désignent la même personne, plusieurs  narrateurs  racontent successivement le même événement, etc… La mode récente de  l’autoﬁction brouille les distinctions traditionnelles entre auteur, narrateur et personnage : sans être des autobiographies, les intrigues sont fortement  inspirées de la vie des auteurs. Certains romans de Marguerite Duras (Un barrage contre le  Paciﬁque, L’Amant ) appartiennent à ce genre littéraire qui entretient une  confusion entre écrivain et personnage. ● Le roman oﬀre une somme de données dispersées sur le personnage, que le lecteur assemble. Philippe Hamon dans Poétique du récit déﬁnit le personnage comme une construction mentale que le lecteur opère à partir d’un ensemble de signes épars dans le texte. Le lecteur fabrique le personnage au ﬁl de sa lecture. C’est « l’eﬀet-personnage » , qui est une illusion : au départ le personnage n’existe pas, et le texte romanesque lui donne progressivement une épaisseur.Narrateur Personnage Auteur 2  Le s relations entre le personnage, l’auteur, le narrateur● Le récit est un montage narratif de plusieurs niveaux : l’auteur écrit un roman et délègue au narrateur le soin de raconter une histoire mettant en scène des personnages. On appelle mode de narration la façon dont le récit est assuré par le narrateur.● Les relations entre auteur-narrateur et personnage :

16 Siècles Types de personnagesCaractéristiques Exemples  eLe héros précieux Raﬃné, marqué par les modèles antiques, idéaliséMlle  de Scudéry, Clélie  Le personnagedes romans comiques Joyeux, réaliste, proche du picaro, sans foi ni loiCharles Sorel, L’Histoire comique de Francion Le personnageclassique Parfait, sobre, vraisemblableMme  de La Fayette, La Princesse de Clèves eLe personnagede la tendance réaliste Entreprenant, faisant sa place dans la sociétéMarivaux, La Vie de Marianne Le libertinHédoniste, libre penseur, indépendant Choderlos de Laclos, Les Liaisons dangereusesLe personnagedes LumièresPhilosophe, satiriqueDenis Diderot, Jacques le Fataliste et son maîtreLe personnagepréromantique Sensible, lyrique, passionnéJean-Jacques Rousseau, La Nouvelle Héloïse eLe personnageromantique Symbolique, épique, idéaliséVictor Hugo, Les Misérables Le personnageréaliste Reﬂet de la réalité, « type humain » Honoré de Balzac, La Comédie humaineLe personnagenaturaliste Expérimental, inﬂuencé par son milieu, représentant une réalité généraleÉmile Zola, Les Rougon-Macquart  eLe personnagedes romans psychologiques Complexe, subtil, « éparpillé » Marcel Proust, À la recherche du temps perdu Le personnageengagé Fort, aux prises avec l’histoire, en quête de sensMalraux, La Condition humaine Le personnagedu nouveau roman Remis en question, « notion périmée » : on parle de la mort du personnageNathalie Sarraute, Tropismes RÉVISION EXPRESSLes types de personnages au ﬁl des siècles1   Le personnage de roman du XVII e siècle à nos jours

17 Quiz Réponses p. 24 6.  La focalisation interne consiste à transcrire le point de vue de tous les personnages à la fois. Vrai  Faux 7.  Le narrateur, c’est l’autre nom de l’auteur.  Vrai  Faux 8.  L’autoﬁction est une mode romanesque récente qui brouille les frontières entre personne réelle et personnage. Vrai  Faux 9.  Le « Nouveau roman » est un mouvement littéraire du XIX e siècle.  Vrai  Faux 10.  « L’eﬀet personnage » désigne le fait que le lecteur construit progressivement sa représentation du personnage. Vrai  Faux Vrai ou Faux ?1.  L’Astrée , d’Honoré d’Urfé, est un roman pastoral. Vrai  Faux 2.  Les héros de La Princesse de Clèves sont inspirés des personnages des romans picaresques espagnols. Vrai  Faux 3.  Le personnage libertin est un libre penseur hédoniste et inconstant. Vrai  Faux 4.  La Comédie humaine de Balzac est inspirée de L’Histoire naturelle de Buﬀon.  Vrai  Faux 5.  Pour Zola, la vertu essentielle d’un romancier est son imagination fantaisiste.  Vrai  Faux Exres  & Sujt 

18 1   Le personnage de roman du XVII e siècle à nos joursÉtudier le portrait d’un personnageLES RÉFLEXES À AVOIR● Sachez identiﬁer la caractérisation directe du personnage : elle est constituée par son état civil, sa description physique, sa biographie, un certain nombre de marques explicites qui dessinent progressivement son identité. ● Sachez identiﬁer la caractérisation indirecte du personnage : elle passe à travers ses réactions face aux événements, ses pensées, son comportement, ses rapports avec les autres, ses paroles : ces éléments dessinent progressivement la personnalité du héros. ● Soyez attentifs aux éléments stylistiques de l’extrait : le temps des verbes, les métaphores, les comparaisons, le rythme des phrases sont des éléments impor-tants à analyser comme dans tout autre texte littéraire. L’imparfait descriptif est naturellement le temps le plus employé dans le portrait d’un personnage.LES PIÈGES À ÉVITER● Attention à la paraphrase : il ne s’agit pas de résumer l’extrait… Quand vous analysez un portrait de personnage, ne vous contentez pas de reprendre les élé-ments décrits, vous n’ajouterez rien d’intéressant à la compréhension du texte.● N’oubliez pas que le portrait du personnage s’inscrit dans le roman à un mo-ment particulier, qui va lui conférer une fonction bien spéciﬁque. Au début du livre, le portrait va donner au lecteur les premiers éléments pour imaginer le personnage. Au milieu du roman, le portrait peut rendre compte d’une évolution importante… LES ASTUCES DU PROF● Soyez attentif à ce qui structure la progression de la description : l’évocation du physique d’un personnage peut par exemple suivre un ordre vertical, de bas en haut. Notez ce sur quoi l’auteur s’est attardé, et qui peut être un détail, mais aussi ce que le romancier a délibérément ignoré.● Au brouillon, n’hésitez pas à dessiner le personnage tel que l’auteur a voulu le représenter, ou faites un schéma de la scène : cela pourra vous aider à repérer des détails du texte.

19 Exres  & Sujt ● Étudier la caractérisation directe du personnageCette description classique contient des renseignements sur l’identité du per-sonnage. On apprend son âge, son nom, son statut social, sa situation fami-liale et on a une idée très vague de son apparence. Ses longs cheveux lui don-nent une allure romantique : c’est le seul élément qui nous renseigne sur le physique du héros. Les verbes au plus-que-parfait nous renvoient à son passé.● Étudier la caractérisation indirecte du personnageLes indications implicites sur la personnalité de Frédéric Moreau transpa-raissent à travers son comportement ; il ne connaît pas Paris, mélancolique à l’idée de voir la capitale de loin. On devine un de ses rêves secrets : connaître Paris. Le passage de la description pure au récit est perceptible à travers le changement de temps (de l’imparfait au passé simple). ● Remarquer la progression de la descriptionOn passe de l’anonymat, avec un déterminant indéﬁni, à l’identiﬁcation du personnage au deuxième paragraphe. C’est la première apparition du héros dans le roman : le lecteur le découvre peu à peu. Le point de vue adopté est d’abord plutôt externe, avant d’être omniscient.EXEMPLE Analyser un extrait de L’Éducation sentimentale de Flaubert : le portrait de Frédéric Moreau« Un jeune homme de dix-huit ans, à longs cheveux et qui tenait un album sous son bras, restait auprès du gouvernail, immobile. À travers le brouillard, il contemplait des clochers, des édiﬁces dont il ne savait pas les noms ; puis il embrassa, dans un dernier coup d’œil, l’île Saint-Louis, la cité, Notre-Dame ; et bientôt, Paris disparaissant, il poussa un grand soupir.M. Frédéric Moreau, nouvellement reçu bachelier, s’en retournait à Nogent-sur-Seine, où il devait lan-guir pendant deux mois, avant d’aller faire son droit. Sa mère, avec la somme indispensable, l’avait envoyé au Havre voir un oncle, dont elle espérait, pour lui, l’héritage ; il en était revenu la veille seule-ment. »Flaubert, L’Éducation sentimentale, 1869

20 1   Le personnage de roman du XVII e siècle à nos jours1  Reconnaissez ces diﬀérents héros de romans célèbres du XIX e siècle à travers leurs portraits.1.  Je suis une femme assez jolie, mariée à un médecin de province dont le prénom est Charles. Mes rêveries romanesques et mon insatisfaction font mon malheur, d’autant plus que mes amants sont à l’image du reste de ma vie : médiocres.2.  Je suis un jeune homme ambitieux et intelligent, d’origine très modeste. Précepteur dans une riche famille du Jura, je séduis la mère de famille avant de partir pour Paris, secrétaire particulier chez des aristocrates. Je suis près d’épouser la belle Mathilde de la Mole, quand une lettre de mon ancienne maîtresse ruine mon avenir.3.  Je suis un jeune homme ambitieux, ancien soldat désargenté qui arrive à Paris. La rencontre d’un ami devenu journaliste me permet de faire mes premiers reportages. Grâce à l’aide des femmes que je séduis et instrumentalise cyniquement, je gravis les échelons sociaux, jusqu’à mon mariage avec la ﬁlle du directeur du journal.4.  Directeur d’un grand magasin de confection, je suis l’un des moteurs de la véritable révolution commerciale qui se joue à mon époque. Ma réussite sociale ne m’empêche pas de tomber amoureux d’une modeste employée, prénommée Denise.2  Trouvez une problématique et les grandes parties d’un plan de dissertation à partir des sujets suivants :1.  « Le roman est comme un archet, la caisse du violon qui rend les sons, c’est l’âme du lecteur. » (Stendhal, Vie de Henri Brulard.) Que pensez-vous de cette comparaison ?2.  Commentez cette phrase de Gonzalo Torrente Ballester : « Le roman oﬀre  d’immenses possibilités : les lois romanesques ne sont ni morales comme dans la vie, ni  rationnelles comme au théâtre ; elles sont purement esthétiques. » (Entretien avec Catherine  Argant, 1992.)3.  « Je n’invente pas grand-chose dans mes romans, tout est déjà là. C’est une grande banalité de dire cela : la vie est romanesque », aﬃrme le romancier contemporain Jean-Paul Dubois. Pensez-vous que ces idées soient partagées par la majorité des romanciers ?Exercices d’entraînement

21 Sujet de bacObjet d’étude :  Le roman et ses personnagesQUESTION Décrivez l’évolution du personnage de Gervaise à partir des deux extraits de L’Assom- moir  (textes A et B). En quoi ces deux passages se font-ils écho ?TRAVAIL D’ÉCRITURE● Commentaire Vous commenterez l’extrait du chapitre V de L’Assommoir  (texte A), jusqu’à « …tout lui prospérait » (ligne 13).● Dissertation Un roman est-il intéressant quand il raconte le déclin d’un personnage ? Vous construirez votre réﬂexion en utilisant des exemples précis, tirés du corpus, des textes étudiés en classe, mais aussi de vos lectures personnelles.● Écrit d’inventionImaginez le dialogue qui opposerait Zola à un adversaire du naturalisme. Cette conver-sation reprendra certains arguments du texte C.CORPUS Texte A   Émile ZOLA, L’Assommoir , chapitre V, 1877Texte B   Émile ZOLA, L’Assommoir , chapitre XIII, 1877Texte C  Émile ZOLA, « Germinie Lacerteux », Mes haines, chroniques littéraires et artistiques, 1866 

22 1   Le personnage de roman du XVII e siècle à nos joursTexte A   Émile ZOLA, L’Assommoir , chapitre V, 1877Gervaise, l’héroïne de L’Assommoir , vient d’ouvrir une boutique de blanchisserie à Paris.Le quartier trouvait Gervaise bien gentille. Sans doute, on clabaudait sur son compte, mais il n’y avait qu’une voix pour lui reconnaître de grands yeux, une bouche pas plus longue que ça, avec des dents très blanches. Enﬁn, c’était une jolie blonde, et elle aurait pu se mettre parmi les plus belles, sans le malheur de sa jambe. Elle était dans ses vingt-huit ans, elle avait engraissé. Ses traits ﬁns s’empâtaient, ses gestes pre-naient une lenteur heureuse. Maintenant, elle s’oubliait parfois sur le bord d’une chaise, le temps d’attendre son fer, avec un sourire vague, la face noyée d’une joie gourmande. Elle devenait gourmande ; ça, tout le monde le disait ; mais ce n’était pas un vilain dé-faut, au contraire. Quand on gagne de quoi se payer de ﬁns morceaux, n’est-ce pas ? on serait bien bête de manger des pelures de pommes de terre. D’autant plus qu’elle travaillait toujours dur, se mettant en quatre pour ses pratiques, passant elle-même les nuits, les volets fermés, lorsque la besogne était pressée. Comme on disait dans le quartier, elle avait la veine ; tout lui prospérait […]. Quand on lui parlait de sa bonté, elle riait. Il n’aurait plus manqué qu’elle fût méchante ! Elle se défendait, elle disait n’avoir aucun mérite à être bonne. Est-ce que tous ses rêves n’étaient pas réalisés ? Est-ce qu’il lui restait à ambitionner quelque chose dans l’existence ? Elle rappelait son idéal d’au-trefois, lorsqu’elle se trouvait sur le pavé : travailler, manger du pain, avoir un trou à soi, élever ses enfants, ne pas être battue, mourir dans son lit. Et maintenant son idéal était dépassé ; elle avait tout, et en plus beau. Quant à mourir dans son lit, ajoutait-elle en plaisantant, elle y comptait mais le plus tard possible, bien entendu.Texte B   Émile ZOLA, L’Assommoir , chapitre XIII, 1877Coupeau, le compagnon de Gervaise, vient de mourir, usé par l’alcoolisme. Cet extrait se situe à la ﬁn du roman.Gervaise dura ainsi pendant des mois. Elle dégringolait plus bas encore, accep-tait les dernières avanies, mourait un peu de faim tous les jours. Dès qu’elle possédait quatre sous elle buvait et battait les murs. On la chargeait des sales commissions du quartier. Un soir, on avait parié qu’elle ne mangerait pas quelque chose de dégoûtant ; et elle l’avait mangé, pour gagner dix sous. M. Marescot s’était décidé à l’expulser de la chambre du sixième. Mais, comme on venait de trouver le père Bru mort dans son trou, sous l’escalier, le propriétaire avait bien voulu lui laisser cette niche. Maintenant, elle habitait la niche du père Bru. C’était là-dedans, sur de la vieille paille, qu’elle claquait du bec, le ventre vide et les os glacés. La terre ne voulait pas d’elle, apparemment. Elle devenait idiote, elle ne songeait seulement pas à se jeter du sixième sur le pavé de la cour, pour en ﬁnir. La mort devait la prendre petit à petit, morceau par morceau, en la traînant ainsi jusqu’au bout dans la sacrée existence qu’elle s’était faite. Même on ne sut jamais au juste de quoi elle était morte. On parla d’un froid et chaud. Mais la vérité 510 15 510 

23 était qu’elle s’en allait de misère, des ordures et des fatigues de sa vie gâtée. Elle creva d’avachissement, selon le mot des Lorilleux. Un matin, comme ça sentait mauvais dans le corridor, on se rappela qu’on ne l’avait pas vue depuis deux jours ; et on la découvrit déjà verte, dans sa niche.Texte C Émile ZOLA, « Germinie Lacerteux », Mes haines, chroniques littéraires et artistiques, 1866 Zola prend ici partie pour le roman naturaliste des frères Goncourt, Germinie Lacer-teux,  dont l’héroïne connaît une déchéance morale et physique.Telle est cette œuvre, qui va sans doute être vivement discutée. J’ai pensé qu’on ne pouvait bien la juger que sur une analyse complète. Elle contient, je l’avoue, des pages d’une vérité eﬀrayante, les plus remarquables peut-être comme éclat et comme vi-gueur ; elle a une franchise brutale qui blessera les lecteurs délicats. Pour moi, j’ai déjà dit  combien je me sentais attiré par ce roman, malgré ses crudités, et je voudrais pouvoir le défendre contre les critiques qui se produiront certainement.Les uns s’attaqueront au genre lui-même, prononceront avec force soupirs le mot « réalisme » et croiront du coup avoir foudroyé les auteurs. Les autres, gens plus avan-cés et plus hardis, ne se plaindront que de l’excès de la vérité, et demanderont pour-quoi descendre si bas. D’autres, enﬁn, condamneront le livre, l’accusant d’avoir été écrit à un point de vue purement médical et de n’être que le récit d’un cas d’hystérie.Je ne sais si je dois prendre la peine de répondre aux premiers. Ce que l’on se plaît encore à appeler réalisme, l’étude patiente de la réalité, l’ensemble obtenu par l’ob-servation des détails, a produit des œuvres si remarquables, dans ces derniers temps, que le procès devrait être jugé aujourd’hui. Eh oui ! bonnes gens, l’artiste a le droit de fouiller en pleine nature humaine, de ne rien voiler du cadavre humain, de s’intéresser à nos plus petites particularités, de peindre les horizons dans leurs minuties et de les mettre de moitié dans nos joies et dans nos douleurs.510 15 15 

24 1   Le personnage de roman du XVII e siècle à nos jours1.  Vrai. 2.  Faux.  Ils sont inspirés des personnages de la Cour du roi. 3.  Vrai.  4.  Vrai. 5.  Faux.  Pour Zola, c’est la réalité qui doit inspirer le romancier. 6.   Faux.  La focalisation interne transcrit le point de vue d’un seul person-nage. 7.  Faux.  L’auteur est la personne réelle qui écrit le roman. Le narrateur appartient à l’œuvre : c’est lui qui prend en charge le récit à l’intérieur du roman. 8.  Vrai. 9.  Faux.  Le Nouveau Roman est un mouvement littéraire du e siècle. 10.  Vrai. Quiz Exercices d’entraînement11.  Madame Bovary, héroïne éponyme du roman de Flaubert (1857).2.  Julien Sorel, héros du roman de Stendhal, Le Rouge et le Noir (1830). 3.  Georges Duroy, alias Bel-Ami, héros éponyme du roman naturaliste de Guy de Maupassant (1885).4.  Octave Mouret, directeur du magasin « Au bonheur des dames », qui a donné son nom à un roman d’Émile Zola appartenant à la fresque des Rougon-Mac- quart  (1883). 21.  Problématique  : Est-ce avant tout la qualité de l’interprétation du lecteur qui fait celle du roman ou bien la sensibilité et le talent du romancier ? Le romancier orchestre des émotions qu’il veut transmettre par la ﬁction, mais c’est le lecteur qui les éprouve. Plan proposé : Ce sujet met en avant l’importance du rôle des lecteurs par rapport à celui des romanciers. Un plan dialectique conviendra : I.  Sans lecteurs, pas de romans : le rôle déterminant des lecteurs dans le succès des œuvres littéraires. II.  La qualité de l’écriture romanesque, la sensibilité de l’auteur reste cependant primordiale. III.  L’importance de l’interaction entre romancier et lecteur.2.  Problématique  : En quoi la liberté dans un roman est-elle plus grande que dans la vie, régie par des lois morales, et qu’au théâtre, où l’intrigue obéit à des règles logiques ? Plan proposé : Cette citation émet plusieurs aﬃrmations suc-cessives : on peut en quelque sorte « découper » la phrase pour faire un plan analytique  et ainsi commenter les diﬀérents aspects de la pensée de l’auteur :I.  L’absence de moralité dans les romans, contrairement à la vie. II.  L’absence de rationalité dans les intrigues, contrairement au théâtre. III.  Le roman : une œuvre d’art très libre.

Mhoe L’essl Exres  & Sujt Corrigés Corr igés 25 3.  Problématique  : Est-ce que la majorité des romanciers, comme Jean-Paul Dubois,  n’accordent pas d’importance à l’imagination dans la création roma-nesque ? Alors que pour certains auteurs, le roman doit être un reﬂet de la vie, pour d’autres, le roman est une invitation à s’échapper par l’imagination vers un monde de fantaisie. Plan proposé : Comme il s’agit de discuter une aﬃrmation contestable, le plan sera forcément un plan dialectique : I.  L’inspiration réaliste de certains romanciers. II.  L’imagination et la fantaisie au service du roman. Sujet de bacQUESTION Les deux extraits nous oﬀrent une image tout à fait opposée de Gervaise. Le chapitre V nous la présente à un point culminant de sa vie, heureuse et prospère, tandis que le chapitre XIII raconte la mort de l’héroïne dans des conditions sor-dides. On remarque des parallélismes entre les deux extraits.D’une part, dans les deux textes, le point de vue des habitants du quar-tier est prépondérant (« Le quartier la trouvait bien gentille », texte A). Ce point de vue transparaît dans les deux extraits à travers la récurrence du pro-nom indéﬁni « on », et aussi par les discours rapportés. Mais le quartier a un  comportement opposé vis-à-vis de l’héroïne : autant Gervaise est admirée et bien considérée dans le premier extrait, autant elle est méprisée avant sa mort, qui survient dans l’indiﬀérence générale (« On ne sut jamais au juste de quoi elle était morte », texte B). Elle est passée d’une grande popularité à l’exclusion.D’autre part, on remarque l’importance du thème de la nourriture dans les deux textes. Gervaise est trop grasse dans le texte A, cela est perçu comme un signe social de réussite (« quand on gagne de quoi se payer de ﬁns morceaux », texte A). C’est la faim du personnage qui est soulignée dans le texte B : elle « mourait un peu de faim tous les jours », et elle va même jusqu’à manger « quelque chose de dégoûtant » , pour amuser les gens du quartier.Conss t su●   On ne vous demande pas d’avoir lu le roman en entier : la simple lecture des deux extraits vous permet de surplomber le destin du personnage, puisque l’un est placé au début du roman et l’autre à la ﬁn. ●   Attention à la deuxième partie de la question : remarquez les parallélismes entre les deux textes.

26 1   Le personnage de roman du XVII e siècle à nos joursEnsuite, le thème de la mort de Gervaise est déjà envisagé dans le premier ex-trait : « Quant à mourir dans son lit, […] elle y comptait mais le plus tard possible, bien entendu ». On peut constater que ce souhait n’est pas exaucé : loin de mourir dans son lit, elle meurt dans une niche sous l’escalier, sur de la paille.Enﬁn, on peut dire que les faiblesses de Gervaise sont déjà perceptibles dans le premier texte, même si elles ne sont pas décrites comme des défauts explicitement : l’héroïne semble déjà indolente (« elle s’oubliait parfois sur le bord d’une chaise ») alors que dans le deuxième texte, on aﬃrme qu’elle « creva d’avachissement ». Le parallélisme de ces thèmes ne fait que souligner l’opposition des deux pas-sages. En déﬁnitive, les deux extraits symbolisent bien le déclin du personnage. TRAVAIL D’ÉCRITURE● Commentaire Le corrigé du commentaire est intégralement rédigé. Pour faciliter votre lecture, nous avons gardé les titres des diﬀérentes étapes du développement. Dans un devoir, vous ne devrez pas les conserver.Introduction L’Assommoir  est le premier vrai grand succès littéraire populaire d’Émile Zola, en 1877. Il ﬁt scandale car il présentait de façon très crue la déchéance de ses personnages due à l’alcoolisme. Mais dans ce texte, l’auteur fait un portrait élogieux de Gervaise, alors que tout lui réussit : elle vient d’ouvrir sa boutique de blanchisserie, elle est populaire et heureuse. Elle est à l’apogée de sa vie. Comment Zola décrit-il Gervaise en adoptant le point de vue collectif de tout un quartier ? Pour répondre à cette question, nous étudierons dans un premier temps le rôle de la focalisation dans cet extrait, avant d’envisager la caractérisation du personnage.I. Une focalisation interne originaleZola utilise un point de vue interne pour faire le portrait de Gervaise, mais il n’est pas commun : au lieu de transcrire les pensées d’un seul personnage, c’est l’opinion de tout un quartier qu’il exprime.Remarque Présentez l’extrait, puis dégagez sa problématique : ici, elle se présente sous forme de question.Conss t su●   Il s’agit d’un portrait : comment est caractérisé le personnage ? Étudiez les éléments de caractérisation directe et indirecte. ●   Le point de vue fait l’originalité du passage : relevez les indices qui vous permettent d’identiﬁer la focalisation. Comment Zola insère-t-il des discours rapportés dans ce portrait ?

Mhoe L’essl Exres  & Sujt Corrigés Corr igés 27 1. Un quartier unanimePlusieurs indices montrent que Zola adopte ce point de vue collectif. Le mot « quartier  » apparaît explicitement. L’expression « le  quartier trouvait » tend à le personniﬁer puisqu’il est sujet d’un verbe d’opinion. Le pronom indéﬁni « on  » est récur-rent : on le trouve quatre fois. Il montre l’anony-mat de ce point de vue diﬀus. D’autres expressions insistent sur l’unanimité de l’opinion : « il n’y avait qu’une voix », « tout le monde ». Nous pouvons remarquer que jamais Zola n’utilise le pluriel pour caractériser l’opinion de la rue, ce qui tend à en faire un personnage à part entière, qui joue un rôle dans le destin du personnage au succès duquel il participe. Les verbes d’énonciation ou d’opinion sont nombreux : « trouvait  », « clabaudait  », « reconnaître  », « disait  » (qui est cité deux fois). 2. Le discours indirect libreL’insertion du discours rapporté est discrète puisque Zola utilise le discours indirect libre qui intègre à la description des paroles. Le rythme et les structures de phrases « naturelles » semblent sortir d’une conversation : « n’est-ce pas ? », « Enﬁn, c’était une jolie blonde », « Elle  devenait gourmande ; ça, tout le monde le disait » (on imagine presque le hochement de tête de la commère anonyme qui prononce cette phrase, au moment où elle dit « ça »). Ce sont surtout les tournures familières, parfois pittoresques, qui apparentent la description à un discours : « clabaudait  », « une  bouche pas plus longue que ça », « elle avait la veine  », « elle travaillait toujours dur, se mettant en quatre ». Le portrait, grâce à ce vocabulaire populaire, semble plus réaliste, et y gagne en originalité.3. La fonction du point de vueL’utilisation d’un tel point de vue a aussi un sens romanesque. L’importance de l’opinion du quartier est ainsi mise en valeur et souligne la popularité de Gervaise à cette période de sa vie. Cette focalisation collective fait de Gervaise un personnage public d’importance : c’est une commerçante qui a une place de choix dans la vie sociale du quartier. Mais ce point de vue souligne aussi le rôle de juge qu’a le quartier. On constate par exemple l’indulgence du peuple à l’égard de certains défauts de Gervaise : la gourmandise et l’embonpoint du personnage sont perçus comme un signe de réussite sociale. Ce jugement deviendra plus sévère au ﬁl du roman, puisque cette icône populaire ﬁnira exclue.Le point de vue de l’opinion publique consacre donc Gervaise à cette période de sa vie en l’élevant au rang d’héroïne du quartier. Il permet aussi à Zola d’éta-blir un portrait original de son personnage.L’astuce du profN’hésitez pas à montrer vos connaissances grammaticales dans un commentaire.

28 1   Le personnage de roman du XVII e siècle à nos joursII. Le portrait de GervaiseGervaise est décrite à la fois de façon directe et de manière indirecte, à travers ses gestes et ses attitudes. On peut se demander en quoi les traits de Gervaise tels qu’ils sont évoqués annoncent l’évolution ultérieure du personnage.1. La caractérisation directe du personnageZola utilise un vocabulaire mélioratif qui met directement en valeur Ger-vaise aussi bien sur un plan moral (elle est « gentille  » et courageuse) que sur un plan physique, qui est plus développé : avec ses « grands yeux », sa « bouche pas plus grande que ça », ses « dents très blanches  ». Le procédé d’accumulation renforce la valorisation du personnage. Elle n’est pas loin des héroïnes de ro-man les plus conventionnelles, car c’est une « jolie blonde » et même « parmi les plus belles », ce superlatif conﬁnant à l’hyperbole. Mais le réalisme de Zola est perceptible car l’éloge admet une concession : « sans le malheur de sa jambe ». D’ailleurs, il y a une progression dans la description, car le portrait s’attarde ensuite sur les faiblesses de Gervaise.
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